
Cyclisme piste : coupe du monde. Laurie Berthon 
toujours plus haut  

La Lyonnaise a remporté le classement final de l’omnium 
et a terminé deuxième du scratch. 

 

Progressivement, Laurie Berthon est en train de gagner son pari. A 22 ans, la 
Lyonnaise, sprinteuse d’origine, se mue petit à petit en spécialiste de l’endurance. 

Depuis trois ans, la Rhodanienne s’est lancée sur la route de Rio de Janeiro et des 
Jeux Olympiques de 2016 dans la nouvelle catégorie de l’omnium. 

Un objectif brésilien qu’elle devrait atteindre tant elle domine désormais la discipline, 
en manque de spécialistes, dans l’hexagone et surtout en se rapprochant des 
meilleures mondiales. 

La sociétaire du Team Vulco-Vaulx - protégée de Julien Thollet, le Conseiller 
Technique Régional promu à la tête de l’équipe de France juniors et de cyclo-cross, 
en remplacement de Pierre-Yves Chatelon, l’ancien coureur vaudais et roannais, 
promu lui à la tête de l’équipe de France espoirs - vient de franchir un nouveau cap 
ce week-end à Guadalajara au Mexique sur la dernière manche de la Coupe du 
monde. 

Troisième à Manchester en ouverture puis septième à Asguacalientes, Laurie 
Berthon s’est finalement classée 3e au Mexique derrière la Polonaise Pawlowska 
(championne du monde de scratch 2012 et 2013) et l’Australienne King, ce qui lui 
permet de devancer l’Espagnole Olaberria et l’Anglaise Laura Trott au classement 
final. 

Deux adversaires qui ne sont pas les premières venues puisque l’Ibérique, qui l’a 
devancé de peu au classement final du scratch, a été championne d’Europe et 
médaille de bronze mondiale en 2010 et la Britannique est championne olympique 



2012, championne du monde 2012 (2e en 2013) et championne d’Europe 2011 et 
2013. 

Spécialiste de la vitesse quand elle était pensionnaire de l’Insep chez les juniors 
(championne d’Europe par équipe avec Olivia Montauban et 2e en individuelle en 
2009), la Lyonnaise s’est déjà construit depuis deux saisons un palmarès prometteur 
: championne de France élite de l’omnium 2013 (2e en 2010 et 2012)et du scratch en 
2012 et 2013, vice-championne d’Europe espoirs du scratch et de l’omnium en 2012 
et 2013, 5e du championnat d’Europe de l’omnium en 2012, 4e du championnat du 
monde de scratch en 2013 (11e en omnium). 

« En sprint pur, je ne progressais plus. L’omnium (ndlr : qui comprend six courses 
avec le tour lancé, le 500 m, le scratch, la course aux points, l’élimination et la 
poursuite individuelle) m’a permis de garder ces points forts en vitesse et de m’en 
servir également sur les épreuves d’endurance comme la course aux points ou 
l’élimination qui sont des courses tactiques avec des petits sprints. Je me suis 
améliorée sur mes points faibles tout en gardant mes points forts. Et j’ai surtout 
progressé dans la gestion des courses, des détails à améliorer. J’ai gagné en 
expérience et je sais désormais comment aborder chaque discipline spécifique, 
comment juger ou jauger mes adversaires. » 

Sous la coupe d’Hervé Dagorne et de Samuel Rouyer les entraîneurs nationaux, 
Laurie Berthon (1ere du 500m, 2e du tour lancé, de l’élimination et du scratch, 8e de 
la course aux points et 10e de la poursuite, son point faible, au Mexique) dispose 
surtout d’une marge de progression très intéressante... 
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